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           FOCUS  

L
e rendez-vous est à 20 heures, 
ce jeudi 8 mars, quartier Ber-
lioz. La pluie incessante ren-
force la conviction des béné-
voles d’Étincelle d’espoir du 

bien-fondé de leur décision. Si la 
jeune association a été créée au dé-
part pour proposer de l’aide aux de-
voirs et de l’accompagnement à la 
recherche d’emploi, l’épisode nei-
geux de février a amené ses fonda-
teurs à distribuer des repas et vête-
ments chauds aux sans-abri . 
Aujourd’hui, ils sont une dizaine à 
se retrouver. La conseillère munici-
pale, Fatima Marie-Sainte, s’est 
jointe au groupe, comme de nom-
breux autres jours. Aide-soignante 
aux urgences de l’hôpital Avicenne, 
elle est venue avec une collègue in-
fi rmière, Sabrina. « Pourquoi, moi, je 
dormirais bien au chaud sans rien 
faire ? Nous qui avons un appartement 

chauff é avons eu froid la semaine der-
nière particulièrement, alors ça me 
paraissait normal de venir aider », dé-
veloppe l’élue. « On peut tous être des 
migrants quelque part, il faut garder ça 
à l’esprit. Ce sont des êtres humains 
comme vous et moi. Alors si on peut 
donner un peu », enchaîne Sabrina.
ÉLAN DE SOLIDARITÉ. Les volon-
taires de l’association eff ectuent des 
maraudes tous les deux jours, par-
fois avec l’aide d’autres associations, 
comme Ados (Amis des oubliés et de 
la solidarité) aujourd’hui. Salima 
Yousfi , du service jeunesse, est pré-
sente elle aussi. « Normalement, un 
jeune doit venir avec son père ou sa 
mère ce soir », précise l’animatrice. La 
présidente d’Étincelle d’espoir, 
Linda Benbourek, a réussi son pari. 
Qui n’en était pas vraiment un. « On 
était juste quelques amis à se retrouver 
un soir de grand froid et, là, on a pris 

ACTUALITÉS en images  ACTUALITÉS en images  

Littérature. Le prix Goncourt 2017, Éric Vuillard (à gauche), 
était à la bibliothèque Elsa-Triolet, samedi 17 mars, dans le cadre 
du festival littéraire Hors limites. À l’ordre du jour sur Bobigny : 
les écrivains qui lui ont donné envie d’écrire, de Victor Hugo à Jean 
Genet. Le comédien Jacques Bonnafé était également présent 
pour lire les textes favoris de l’auteur de L’ordre du jour.

Des Balbyniens 
se mobilisent 
pour les migrants

SOLIDARITÉ Ces dernières semaines, des 
associations balbyniennes se relaient pour offrir 
des repas aux plus démunis. Nous avons suivi 
Étincelle d’espoir au cours d’une maraude.

Festival. Vêtues de tenues traditionnelles d’Arménie, 
de Serbie ou encore du Portugal, les troupes de danses se sont 
succédé sur la scène de la salle Max-Jacob, samedi dernier, 
à l’occasion du premier festival pour enfants organisé par 
l’association balbynienne de danse serbe ORO.

Exposition. Vernissage de l’exposition « Bringuebalés : 
carnets de mémoires d’immigrés », jeudi 15 mars, en présence de 
l’adjointe au maire à la culture, Sarah Sbia. Un groupe d’illustra-
teurs, de peintres, de plasticiens et de graphistes s’est emparé 
d’objets déposés au Musée national de l’histoire de l’immigration 
pour retisser le fi l des destinées de femmes et d’hommes qui, 
par choix ou nécessité, sont arrivés en France.
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 ACTUALITÉS

conscience qu’il y avait des gens qui 
dormaient dehors sous la neige, relate 
simplement cette habitante de la cité 
Berlioz. Très vite, grâce aux réseaux 
sociaux, des dons ont commencé à arri-
ver de Bobigny mais aussi d’autres 
villes. On nous apporte à manger, des 
vêtements et on met aussi de l’argent de 
notre poche. » L’association a égale-
ment bénéfi cié d’une subvention de 
la mairie pour sa création (lire 
p. 8-9). Ce jeudi, Salima Yousfi  a pré-

paré chez elle un repas avec tout ce 
qu’on lui a donné. « Ce soir, on a de 
quoi nourrir 200 personnes avec en plus 
des fruits, des laitages, du thé, des pe-
tites bouteilles d’eau et un kit d’hygiène, 
du savon pour aujourd’hui, l’autre fois 
on a apporté du dentifrice et des brosses 
à  d e n t s  » ,  s o u l i g n e  L i n d a 
Benbourek.
200 REPAS DISTRIBUÉS. Les béné-
voles alternent les lieux de maraude, 
principalement dans Paris. « Il n’y a 

pas tellement de sans-abri à Bobigny », 
remarque Fatima Marie-Sainte. 
« Nous allons quand même voir le peu 
qu’il y a », indique Salima Yousfi . Dif-
ficile d’évaluer le nombre de mi-
grants qui campent dans des tentes 
igloo collées les unes aux autres le 
long du canal Saint-Denis, à deux 
pas du nouveau quartier Rosa-Parks 
(Paris 19e). Ils sont au moins 300, 400 
peut-être. Les 200 repas ont tous été 
distribués en tout cas. « Ce sont sur-

tout des jeunes hommes venus principa-
lement d’Érythrée, d’Éthiopie, de So-
malie et d’Afghanistan », remarque 
l’animatrice jeunesse. Lors de la 
maraude, une quinzaine de femmes 
sont également venues chercher de 
quoi manger. Linda Benbourek 
n’hésite pas à toquer aux tentes un 
peu plus tard dans la soirée pour les 
inviter à prendre des vêtements 
chauds. Une jeune fille a juste un 
gilet sur le dos, alors qu’il pleut tou-
jours. Une autre femme, à peine 20 
ans, marche en tong dans la terre 
détrempée. « Malheureusement, nous 
n’avons pas de chaussures à leur don-
ner, se désole la présidente d’Étin-
celle d’espoir. La semaine dernière, il 
y avait même une mère avec son bébé 
d’un an et demi. Heureusement, elle n’a 
plus l’air d’être là. J’espère que la ville 
de Paris ou la préfecture ont pu la loger. 
Quand tu appelles le numéro d’ur-
gences, le 115, tu attends des heures et 
tu n’es même pas sûre d’avoir un loge-
ment. » Lors de la semaine glaciale 
de fi n février, les bénévoles balby-
niens avaient quand même réussi à 
inciter des migrants à aller dormir 
dans des gymnases ouverts avec le 
plan grand froid. « Mais il a fallu in-
sister. C’est à force de nous voir qu’ils 
ont accepté, ils nous font confi ance », 
ajoute Salima Yousfi , qui discute en 
arabe avec des « habitués ». Un mi-
grant était mort la vieille dans le 
camp voisin de la porte de la Cha-
pelle.  

FRÉDÉRIQUE PELLETIER
PHOTOS : STÉPHANIE DE BOUTRAY

Le 8 mars, les volontaires de 
l’association Étincelle d’espoir 
ont distribué des repas aux 
sans-abri le long du canal Saint-Denis, 
à deux pas du nouveau quartier 
Rosa-Parks (paris 19e).

Les membres d’Étincelle d’espoir effectuent des maraudes tous les deux jours, parfois avec l’aide d’autres associations, comme Ados ce soir-là.
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L
e député de la circonscrip-
tion, Jean-Christophe La-
garde, tiendra la deuxième 
édition de son Conseil parle-
mentaire, mercredi 4 avril 

prochain salle Pablo-Neruda. Ou-
vert à tous les habitants de la cir-
conscription sur inscription, l’évé-

Jean Christophe Lagarde 
tient Conseil parlementaire
VIE POLITIQUE Ouvert à tous les habitants 
de la circonscription sur inscription, ce rendez-
vous permettra d’échanger avec le député 
de la circonscription, mercredi 4 avril salle 
Pablo-Neruda.

nement est le fruit d’un 
engagement de campagne : 
réunir tous les deux mois 
un Conseil parlementaire 
où le public pourra échan-
ger pendant plus de deux 
heures avec le député de la 
circonscription sur toutes 
les questions locales mais 
aussi sur les grands sujets 
nationaux et internatio-
naux qui susciteraient 

l’intérêt des présents. Jean-Chris-
tophe Lagarde portera, par la suite, 
à l’Assemblée nationale les avis et 
problèmes soulevés. Pour participer 
à cet événement, inscrivez-vous au 
01 40 63 58 84 et 01 41 50 50 50. Les 
places sont limitées aux 200 pre-
miers inscrits.

IUT : une journée 
pour prendre son avenir en main
L’université Paris-XIII organisait, 
samedi 10 mars, une journée 
portes ouvertes sur son campus 
balbynien. Au programme, des 
rencontres avec des étudiants et 
des enseignants de chaque forma-
tion, des visites du campus, des 
conférences, ainsi qu’une présen-
tation de l’ensemble des services 
proposés par l’université. L’IUT 
présentait notamment la toute 
nouvelle licence professionnelle 
d’Assistant manager, ainsi que la 
réouverture d’une licence profes-
sionnelle Banque. « Cette dernière 
avait été mise en sommeil 
quelque temps, avant de renaître 
à la demande de grandes banques, 
à la suite du Brexit qui devrait 
entraîner la relocalisation des ser-
vices de back-office », explique 
Thierry Langles, chef du départe-
ment gestion des entreprises et des administrations. 
Un peu plus loin, la licence professionnelle Métiers du jeu vidéo intéresse 
grandement Nabil, venu se renseigner. Le jeune homme aimerait « passer 
du statut de joueur à celui de créateur de jeux vidéo ». Maxime veut, quant 
à lui, en savoir plus sur la première année commune aux études de santé, 
car il envisage de devenir médecin, « une passion transmise par son propre 
médecin de famille ».  DANIEL GEORGES

Un regard lucide sur le passé
MÉMOIRE Le maire et de nombreux élus ont pris 
part à la commémoration du 19 mars 1962, 
marquant la fi n de la guerre d’Algérie.

L
es Balbyniens ont commé-
moré, le 19 mars dernier, la 
Journée nationale du souve-
nir et de recueillement en 
mémoire des victimes civiles 

et militaires de la guerre d’Algérie et 
des combats en Tunisie et au Ma-
roc, en présence de Stéphane De 
Paoli, maire de Bobigny, du député 
Jean-Christophe Lagarde, des élus 
municipaux et d’associations d’an-
ciens combattants. 
Après un premier dépôt de gerbes 
rue du 19-Mars-1962, devant la 
plaque commémorative et le monu-
ment « Éloge à la paix », la cérémo-
nie s’est poursuivie au cimetière 
communal, devant le Monument 
aux morts et à l’intérieur du carré 
militaire. En parlant des anciens 
combattants, Émile Batais, vice-pré-

sident de la Fnaca*, a évoqué « une 
génération sacrifi ée et une jeunesse fou-
droyée ». « Toute guerre est cruelle, 
surtout celles qui ne disent pas leur 
nom. Nous appelons à un apaisement 
et à une réconciliation », a-t-il ajouté. 
Rendant hommage à toutes les vic-
times du confl it, des deux côtés de la 
Méditerranée, Stéphane De Paoli a 
ensuite insisté sur la nécessité « de 
porter un regard lucide sur le passé, 
pour regarder l’avenir, en forgeant de 
nouveaux liens, plus justes, vers un 
idéal de paix ». 
La commémoration s’est achevée 
devant le mémorial départemental 
d’Afrique du Nord, au rond-point 
Pierre-Sémard.  

DANIEL GEORGES

*Fédération nationale des anciens 

combattants en Algérie, Maroc et Tunisie.

Printemps des maternelles
Journée sportive pour les petits 
écoliers balbyniens, jeudi 15 mars 
au gymnase Cachin, avec le Prin-
temps des maternelles. Ce projet 
de la DSDEN* de Seine-Saint-Denis 
consiste à réunir des classes de 
maternelles de plusieurs villes du 
département pour un éveil sportif. 
Six classes de moyenne section et 
six de grande section de Bobigny et 
Bagnolet se sont ainsi succédé sur 
le tatami pour participer à des jeux collectifs et d’opposition. Chaque classe 
est encadrée par quatre adultes – leur enseignant et trois accompagnateurs 
(éducateurs sportifs ou professeurs d’EPS) – ainsi que par des élèves de CM1 
ou CM2. Maîtrise du corps et de l’espace, reconnaître son appartenance à 
une équipe, coordonner ses actions, respecter les consignes… Toutes ces 
notions ont pu être abordées auprès des enfants de façon ludique sous 
forme de jeux, comme « Tortue et chasseurs » ou « Queue du diable ».  S. C.
*Direction des services départementaux de l’Éducation nationale.
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ACTUALITÉS

E n  b r e fBacheliers et bienheureux
SCOLARITÉ La municipalité a honoré l’ensemble des bacheliers balbyniens 
de 2017 lors d’une cérémonie joyeuse, mercredi 14 mars salle Pablo-Neruda, 
en présence de nombreux élus.

G
rande effervescence mer-
credi 14 mars salle Pablo-
Neruda. La municipalité 
honorait en eff et l’ensemble 
des bacheliers balbyniens 

de 2017. « Il s’agit de vous montrer que 
nous sommes très attachés à la jeunesse 
et aux efforts que vous avez fournis. 
Vous vous rendez service et vous rendez 
service à la ville, félicitations et bravo », 
leur a ainsi lancé Christian Bar-
tholmé, premier adjoint qui repré-
sentait, ce soir-là, le maire. À tout 
seigneur tout honneur : les titulaires 
de mentions bien et très bien étaient 
appelés sur scène en premier, sous 
les applaudissements des quelque 
deux cents jeunes présents. « J’ai ob-
tenu en juin dernier un bac pro, avec 
mention bien, en gestion des administra-
tions : c’était pour moi une grande satis-
faction. Je suis actuellement en BTS as-
sistant manager », confi e Sydney, qui 
habite avenue Henri-Barbusse et va 
partir prochainement effectuer un 
stage de deux mois à Barcelone. Sa-
rah, du quartier Karl-Marx, a de son 
côté été récompensée d’une mention 
très bien, avec 17,5 de moyenne ! 

« C’est exceptionnel que je sois là ce soir, 
car même mon temps libre est entière-
ment pris par mes études », assure celle 
qui est en maths sup et veut devenir 
ingénieur en aéronautique.
CHÈQUES-CADEAU. Bien d’autres n’ont 
pas obtenu de telles mentions, mais 
ils sont tout heureux, à l’instar d’Hé-
lène, de Pierre-Sémard, avec sa men-
tion assez bien. « Avant d’éprouver de 
la joie, j’ai surtout ressenti un grand 
soulagement en décrochant mon bac S. 

J’avais planché pendant deux mois sur 
les annales », se souvient la jeune 
fi lle, qui prépare une licence de co-
réen, pour peut-être devenir ensei-
gnante ou traductrice dans cette 
langue. La soirée s’est poursuivie en 
musique et l’ensemble des bacheliers 
a été récompensé par des chèques-
cadeau, ainsi qu’un accès privilégié 
à Canal 93 à partir d’octobre 
prochain.
  DANIEL GEORGES

Aide à la parentalité
Le service municipal d’aide à la parentalité 
a rouvert ses portes au 32, rue Hector-
Berlioz. Le prochain groupe de parole 
mènera le débat autour du fi lm Jusqu’à 
la garde, samedi 24 mars de 14 h à 16 h.

Ciné-club
Le ciné-club en famille propose Le Petit 
Spirou, samedi 24 mars à 15 h salle 
Max-Jacob. Projection suivie d’un goûter.

Passeports imaginaires
Dès 8 ans. Dans le cadre de l’exposition 
« Bringuebalés », la bibliothèque Elsa-
Triolet propose un atelier de fabrication 
d’un passeport imaginaire, samedi 24 mars 
à 15 h. La plasticienne Marie-Sophie André, 
dont on peut voir les carnets de mémoire 
d’immigrés en ce moment à la 
médiathèque, animera ce moment. 

Mise en pli
Dès 8 ans. Dans le cadre du festival 
littéraire Hors limites, l’illustratrice 
jeunesse Juliette Binet animera un atelier 
autour du pliage, samedi 24 mars  
à la bibliothèque Émile-Aillaud. 

Anru
Les équipes des projets de renouvellement 
urbain iront à la rencontre des habitants 
selon le planning suivant :

 �  Samedi 7 avril de 10 h à 18 h
dalles Chemin-Vert et Paul-Éluard, 
et place Rabin-Arafat.

 �  Jeudi 12 avril de 10 h à 14 h 
sur le marché de l’Abreuvoir 
et avenue Édouard-Vaillant.

 �  Vendredi 13 avril de 16 h à 20 h 
place des Nations unies 
et mairie annexe Émile-Aillaud.

Vacances de printemps
Les inscriptions pour les séjours de 
printemps sont ouvertes depuis le 12 mars.

 � THIERCEVILLE (Eure) du 16 au 25 avril : 
20 places pour les enfants de 4 à 6 ans. 
Transport par car. Situé à 80 kilomètres 
de Bobigny, un magnifi que château bordé 
d’un parc de neuf hectares a été transformé 
pour accueillir les enfants d’âge maternel.

 � SAINT-MENOUX (Allier) du 16 au 25 avril : 
30 places pour les enfants de 7 à 11 ans. 
Transport par car. Les enfants sont 
accueillis dans le château de Souys, 
bâti au XVIIe siècle, au cœur d’une propriété 
boisée de 30 hectares.
Chaque séjour sera encadré par un 
directeur et quatre animateurs diplômés.

 � Inscriptions au Service relations 

avec les usagers – 1er étage de l’hôtel 

de ville. Tél. : 01 41 60 93 02/09/ 52. 

Journal des travaux Et aussi…
••• Rue Romain-Rolland. Du 25 mars 
au 6 avril, des travaux de nuit de 
remplacement des rails du T1 se dérouleront 
au carrefour Stalingrad. La circulation 
automobile sera ralentie aux abords du 
chantier.

••• Place Saint-Just. Les travaux 
seront réalisés de nuit, du 26 mars au 
20 avril entre 21 h et 6 h du matin, sur la 
route de Stains (coté Bondy). Une voie est 
maintenue durant le chantier pour 
conserver la circulation depuis et vers le 
pont de Bondy et les accès autoroutiers.

••• Avenue des Lilas. Du 9 au 20 avril, 
l’entreprise Enedis procédera au 
raccordement électrique d’un collectif 
d’habitations au 24, avenue des Lilas. Cette 
route sera barrée depuis l’avenue PVC.

••• Travaux. Des opérations de reprise 
des pieds d’arbres en enrobés drainants sont 
en cours rue Eugène-Pottier et rue du Jura. 
Une opération de mise aux normes des quais 
de bus se déroule rue Jean-Rostand. Et la 
réfection de la chaussée de la rue Diderot 
est programmée vendredi 23 mars.

Chantier
d’ampleur rue 
Marcel-Cachin

I mportante artère desservant 
notamment la fac de médecine, 
le groupe scolaire Marcel-Ca-

chin, le gymnase Arthur-Ashe, l’Ins-
titut de formation en soins infir-
miers (Ifsi) et les accès de service de 
l’hôpital Avicenne, la rue Marcel-
Cachin est fermée à la circulation, 
par tronçons, depuis le 19 mars. La 
raison ? L’entreprise Véolia pro-
cède, dans le cadre du PRU du 
Grand quadrilatère, au remplace-
ment de la canalisation d’eau po-
table. Ces travaux qui impactent la 
circulation dans le quartier se dé-
r o u l e r o n t  s e l o n  l e  p l a n n i n g 
suivant :

• DU 19 MARS AU 6 AVRIL. La circula-
tion et le stationnement sont inter-
dits, jour et nuit, sur le tronçon com-
pris entre les rues de Chablis et 
Lautréamont. L’accès à la rue 
d’Alésia et au parking du stade dé-
partemental de La Motte est main-
tenu sous la surveillance de l’entre-
p r i s e  Vé o l i a .  L a  c i r c u l a t i o n 
automobile est déviée depuis la rue 
de l’Illustration.

• DU 9 AVRIL AU 22 JUIN. La circula-
tion et le stationnement sont inter-
dits, jour et nuit, sur le tronçon com-
pris entre les rues Lautréamont et 
de Stalingrad. La circulation des vé-
hicules sera déviée par la rue 
Lautréamont (où le sens de circula-
tion sera inversé), puis par les rues 
Romain-Rolland et de Stalingrad.

 � Les services municipaux se tiennent 
à disposition des riverains pour tout
renseignement complémentaire au 
01 70 32 42 00.
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V
oitures ventouses, portes 
d’immeubles cassées, dé-
pôts sauvages, tri des dé-
chets… La Ville, en parte-
nariat avec Est ensemble, 

l’État, les bailleurs sociaux et la Se-
meco, tente de répondre point par 
point à ces dysfonctionnements 
depuis la signature en 2016 d’une 
convention de Gestion urbaine et 
sociale de proximité (Gusp) mise en 
place principalement dans les quar-
tiers prioritaires de la politique de la 
ville (QPV) : Chemin-Vert, Salvador-
Allende, Paul-Éluard, Karl-Marx, 
Étoile, Grémillon et Abreuvoir.
CELLULE DE VEILLE. Une première 
salve de visites et réunions avait déjà 
permis à l’automne dernier de détec-
ter les problèmes et d’en régler cer-
tains. C’est à partir de ces pro-
g r a m m e s  d ’a c t i o n s  q u e  l e s 
partenaires concernés se retrouvent 
à nouveau tout au long du mois de 
mars. L’objectif étant de travailler 
ensemble pour réduire les nuisances 
afi n d’améliorer le cadre de vie des 
habitants. Une cellule de veille, 
composée de référents des signa-
taires de la charte mais aussi de re-
présentants des Conseils citoyens, 
d’associations et de commerçants, 
assure désormais le suivi et la pro-
grammation des actions en cours et 
à venir. Le premier rendez-vous 
avait lieu le 6 mars dans la cité de 

A
près Alias Tito, publié en 
2012, Pierre Bernadin réci-
dive avec Confession d’un 
braqueur suicidaire, son 
« premier vrai livre », fait-il 

remarquer. Le Balbynien y raconte 
sans détour son parcours en dents 
de scie : tantôt employé dans la sé-
curité, tantôt jouant les gros bras 
dans le milieu des nuits pari-
siennes ; filant le grand amour et 
une vie de couple paisible avant de 
sombrer dans la dépression et le 
braquage de banques.
DE HAÏTI À BOBIGNY. « Bonjour Ma-
dame, bonjour Monsieur. » C’est par 
ces quatre mots que Pierre Bernadin 
entame son récit. Pas fortuit ! Ce 
sont les premières paroles qu’il 
adressa à ses parents en arrivant, à 
l’âge de 5 ans, dans leur apparte-
ment de la cité La Ruche, au Pont-
de-Pierre. Né en Haïti, Roosvelito 
– son prénom d’origine dont la 
contraction donnera Tito – est 
d’abord confi é à sa grand-mère qui 
assure son éducation et lui apporte 
l’amour maternel. Ses parents 
avaient en eff et quitté leur île pour 
chercher du travail en France. La 
famille réunie déménage à la cité 
Paul-Éluard où Tito découvre l’école 
primaire, apprend le français et se 
fait ses premiers copains, ceux avec 
qui il commettra des bêtises d’en-
fant. « Je me souviens qu’on balançait 
des petits cailloux sur les passants », 
confesse-t-il.

Au plus près des problèmes 
du quotidien avec la Gusp
CADRE DE VIE La Gestion urbaine et sociale 
de proximité (GUSP) permet d’améliorer le cadre de 
vie des habitants. Progressivement mais sûrement. 
De nouveaux rendez-vous ont lieu en mars.

Confession d’un ex-braqueur 
ÉDITION Le Balbynien Pierre Bernardin, alias Tito, 
retrace son parcours sinueux de braqueur repenti 
dans une autobiographie touchante.

l’Abreuvoir en présence de Christine 
Gaberel, adjointe de quartier et réfé-
rente Gusp, de Nora Ait Alloua, chef 
de la Gusp de Bobigny, du délégué 
du préfet, de représentants de Seine-
Saint-Denis habitat (OPH 93), d’Est 
ensemble, d’un policier municipal, 
d’un animateur jeunesse, d’un habi-
tant et d’une représentante de 
Femmes relais. Notamment. Le bail-
leur Seine-Saint-Denis habitat fait 
désormais appel à un épaviste pour 
enlever les véhicules hors d’usage. 
L’organisme séquano-dyonisen a 
également changé de place les bou-
tons d’ouverture des portes afin 
d’éviter que celles-ci soient réguliè-
rement abîmées. 
OPÉRATION « COUP DE PROPRE ». 
Côté tri sélectif et jets des déchets 
par les fenêtres, l’OPH 93 a fait inter-
venir une association place des Na-
tions unies afin de sensibiliser les 
habitants. Il a aussi réalisé une cam-
pagne d’affi  chage et fait intervenir 
des animateurs du tri. L’association 
en question propose une opération 
« coup de propre » en partenariat 
avec la Ville, invitant les habitants à 
venir ramasser les papiers par terre. 
Un local entièrement rénové va être 
mis à la disposition de deux associa-
tions. Des bacs avec des arbustes 
verront le jour place des Nations 
unies. Petit à petit, ça avance.
 FRÉDÉRIQUE PELLETIER

REBELLE. Adolescent, Pierre 
Bernadin s’affiche comme 
rebelle et antimilitariste 
avant de finir par porter 
l’uniforme pendant dix-huit 
mois, par « mesure discipli-
naire à la suite du cambriolage 
de “Farces et attrapes” à 
Drancy ». « J’étais mineur, le 
juge m’a offert cette voie de 
sortie », commente-t-il. 
Après l’armée, Tito cherche 
à gagner sa vie honnête-
ment et se fait recruter 
comme agent de sécurité.
DÉPRESSION. C’est aussi le 
moment de vivre sa « belle 
histoire d’amour ». Mais 
c’était compter sans la sépa-
ration, puis la dépression. 
« De mon mal-être, je n’ai pas 

su en parler à mes proches. En revanche, 
j’ai trouvé que les défi s lancés par d’an-
ciens braqueurs seyaient parfaitement à 
mon envie de me foutre en l’air », déve-
loppe le Balbynien qui avec un sang 
froid déconcertant – « je n’avais pas 
peur parce que j’étais suicidaire » – réa-
lise onze braquages en cinq mois. La 
police à ses trousses, Tito choisit de 
se rendre de lui-même. I l  est 
condamné à sept ans de prison et en 
fait six. « Je suis sorti de prison en 2009. 
Je n’ai pas attendu ma libération pour 
m’en sortir », affi  rme Tito dans le der-
nier chapitre de son livre. « Confes-
sion d’un braqueur suicidaire n’est pas 
un manuel du parfait petit braqueur. Je 
veux juste montrer aux jeunes qui se 
perdent sur les chemins dangereux que ça 
ne mène nulle part », poursuit celui qui 
travaille auprès des jeunes en tant que 
référent de quartier depuis 2016. Dans 
les collèges, en bas des tours ou à 
l’occasion d’activités destinées aux 
jeunes, l’ex-braqueur raconte son par-
cours sans jamais le sublimer. Bien au 
contraire, il porte « un jugement assez 
sévère » sur son passé. Tito s’est, par 
ailleurs, engagé dans l’action humani-
taire et la solidarité avec son pays de 
naissance à la suite du tremblement 
de terre qui avait dévasté Haïti le 
12 janvier 2010. Il a aussi plein de pro-
jets dont un nouveau livre qui sera 
décliné en série télé.
 KARIM NASRI

 � Confession d’un braqueur suicidaire, 

écrit avec Nordine Oulmi. Prix : 13 €.
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BOBIGNY POSITIF

L
a dame de Chemin-Vert. C’est 
l’image qui vient à l’esprit à 
l’évocation de Kany Diarra. Il 
faut dire que la présidente de 
Sigui Diya est une figure in-
contournable du quartier. 

Avec son association, elle vise chaque 
jour à « améliorer les relations de 
solidarité et de médiation dans la com-
mun e  à  t r a v e r s  d e s  a c t i o n s 
socioculturelles. » Ces deux mots sont 
loin d’être anodins. En bambara – la 
langue principale du Mali, que l’on 
parle également au Burkina Faso, en 
Côte d’Ivoire et en Guinée –, Sigui 
Diya signifi e en eff et « mieux vivre 
ensemble ». Mais cela fait référence à 
des notions encore plus larges : « L’en-
tente, l’entraide, ou encore la solidarité. 
C’est aussi le fait de se remonter le moral 
entre nous, quand il y a un décès par 
exemple », complète Kany Diarra, la 

présidente. Au départ, elles n’étaient 
que quelques mères d’origine afri-
caine à se retrouver chez l’une ou 
l’autre, pour se parler simplement, 
manière de créer du lien social puis 
de l’entraide. « Nous vivions côte à côte, 
sans forcément nous connaître, mainte-
nant nous sommes comme une famille, 
très soudée », apprécie la Balbynienne, 
née au Mali et qui a partagé son en-
fance entre ce pays et le Sénégal. 
Kany est ensuite arrivée en France en 
1988 et a d’abord vécu à Montreuil, 
ville qui abrite une très importante 
communauté malienne. « Mais notre 
pays, c’est la France », appuie celle qui 
aime toutefois aller se reposer dans 
son pays natal, où vit une grande par-
tie de sa famille. Kany en revient jus-
tement et a revêtu la belle tenue offi  -
ciel le portée par les femmes 
maliennes le 8 mars, date à laquelle 
on célèbre chaque année les droits de 

la femme partout dans le monde. Sur 
le tissu est inscrit ce message : « Se 
rassembler pour une prise de conscience 
de l’égalité, pour les femmes et les fi lles ».
SORTIES À LA MER. Sigui Diya a déjà 
organisé des sorties à la mer en par-
tenariat avec le Secours populaire 
français. « Au Mali, il n’y a pas de 
plage : certaines des mamans qui nous 
accompagnaient ont ainsi vu la mer 
pour la première fois de leur vie. Ce fut 
une grande émotion ! » Les enfants ont 
également pu, entre autres, se rendre 
dans des lieux emblématiques, au 
parc Astérix, à La Villette ou encore à 
la tour Eiff el, que « certains, même à 13 
ou 14 ans, n’avaient jamais vue non 
plus ». « De nombreuses activités de 

KANY DIARRA Entourée des bonnes volontés de son quartier par le biais de son 
association Sigui Diya, basée à Chemin-Vert, Kany Diarra se démène pour proposer 
des animations et des activités aux enfants.

« Nous vivions côte à 
côte sans forcément nous 
connaître, maintenant 
nous sommes comme 
une famille, très soudée »

PAS VU
À LA TÉLÉ

l’association sont soutenues par la muni-
cipalité comme le Noël pour les enfants 
et les sorties à la piscine », poursuit la 
présidente de Sigui Diya dont les 
membres se réunissent tous les pre-
miers dimanches de chaque mois. 
« C’est le moment où nous lançons nos 
projets, en regroupant toutes nos idées. 
Je ne prends jamais de décision toute 
seule, car je n’aime pas ça ! Et puis une 
personne ne peut pas tout savoir », sou-
ligne la dame, pleine de détermina-
tion : « Quand je tiens à quelque chose, 
je ne lâche jamais rien. Cela doit venir 
de mon père et de mon grand-père. » 
Des valeurs qu’elle espère avoir lé-
guées à ses deux fi ls, âgés de 25 et 27 
ans. Gageons aussi qu’elle a pu leur 
transmettre sa bonne humeur et son 
sourire à toute épreuve.
JARDIN PARTAGÉ. L’aide aux devoirs 
est une autre des activités proposées 
par Sigui Diya, chaque mercredi. 
« Nous ne manquons pas de bénévoles 
d’une manière générale, mais c’est vrai 
que pour cette activité, nous aimerions 
avoir quelqu’un qui connaisse bien la 
pédagogie », confie Kany. L’associa-
tion prend également part, avec 
l’Amicale des locataires, au projet de 
jardin partagé qui vient d’être inau-
guré par le maire et qui a récemment 
vu le jour près de l’aire de jeux située 
en face de l’école maternelle Molière 
et qui. Le tout avec l’appui de la So-
ciété d’agriculture urbaine généreuse 
et engagée (La Sauge), qui avait l’an 
passé monté une ferme éphémère sur 
l’ancien site MBK. Un carré de pe-
louse de 200 m2 verra ainsi bientôt 
pousser des pommes de terre, des 
oignons, des salades ou des radis. De 
quoi dynamiser encore le quartier. Et 
Kany, toujours optimiste, a encore 
tout un tas de projets en gestation. 
« Nous aimerions sortir de l’Île-de-
France pendant quelques jours avec les 
enfants, pour leur faire découvrir 
d’autres paysages que ceux qu’ils fré-
quentent habituellement. » Tout ce qui 
aide les enfants à se construire, et 
leur fait plaisir, est du domaine de 
Sigui Diya… DANIEL GEORGES

PHOTO : SYLLA GRINBERG

ENSEMBLE, C’EST TOUT !

        Repères
1959 :  naissance 

à Bamako (Mali)
1988 : arrivée en France
2012 :  création 

de l’association 
Sigui Diya
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VIE ASSOCIATIVE Dégager un fi nancement, trouver un local, développer et consolider sa structure… 
Pas toujours facile de se lancer dans l’aventure associative, même avec les meilleures intentions. Pour 
aider les nouvelles initiatives sur la Ville, la municipalité a mis en place le fond Créasso’s. Au-delà de la 
subvention accordée, c’est tout un soutien pour permettre aux associations de pérenniser leur projet. 

Créasso’s, coup de pouce 
pour un bon départ

P
our Myriam, son quartier, 
l’Étoile, c’est en même 
temps la famille et les 
amis. « On y est installés 
depuis des générations, 
précise-t-elle, les amis, ça 
date de deux ans. » Un 

peu plus : l’association « Les amis de 
l’Étoile » a été déclarée en oc-
tobre 2015. Moins de trois ans d’exis-
tence, c’est le critère de base – il y en 
a d’autres (lire l’encadré) – qui a per-
mis de déposer un dossier au service 
de la vie associative pour bénéfi cier 
du fonds Créasso’s. Ce fonds, eff ectif 
en 2016, accorde une subvention 
municipale de 5 000 € pendant trois 
années consécutives. Au greff e des 
associations de la préfecture, le bu-
reau incontournable pour déclarer la 
création d’une association, on 
confi rme que « les premières années 
sont les plus diffi  ciles. Souvent, même, 
c’est la première année qui est détermi-
nante pour savoir si l’association va 
pouvoir vivre. »

AIDER À L’AUTONOMIE
La durée : c’est l’idée du coup de 
pouce pour un bon départ. « Mais il 
n’y a pas que l’aspect fi nancier, sou-
ligne-t-on au service municipal de la 
vie associative et de proximité. 
Créasso’s, c’est aussi la possibilité d’un 

accompagnement, par exemple une 
aide à structurer l’association, au déve-
loppement de projet, un appui pour 
trouver des locaux ou une formation, 
de préférence gratuite. Pour les associa-
tions sportives, on essaie de dégager des 
créneaux horaires dans les équipements 
municipaux… Tout ce qui peut aider à 
faire qu’au bout de trois ans, quand elle 
sort du dispositif, l’association soit auto-
nome dans sa gestion et le développe-
ment de son projet. La première vague 
du Créasso’s arrive à terme en 2018 : 
c’est l’occasion de faire un bilan 
global. »

DOMAINES VARIÉS
« M’apprendre à remplir un dossier de 
subvention, savoir à quel organisme et 
quand l’envoyer, connaître les dé-
marches à faire pour obtenir l’agrément 
pour le soutien scolaire… » liste Anne-
Marie quand on lui demande ce que 
Créasso’s a fait pour « Les mamans 
de Bobigny », qui a été retenue en 
2016. « Maintenant, on a des locaux 
partagés avec Ados (Amis des oubliés et 
de la solidarité), avec qui on échange 
aussi beaucoup. » Les activités des 
associations sélectionnées sont va-
riées : soutien scolaire et animations 
de quartier pour Les amis de l’Étoile, 
Mejless à Paul-Éluard, APO-G à 
l’Abreuvoir, en passant par une épi-
cerie solidaire comme Wicasaya, ou 
le sport. Les bénévoles, les résultats, 
vous les avez probablement vus à 
l’œuvre dans les pages de Bonjour 
Bobigny. La maraude au début du 
journal ? C’est le fait d’Étincelle de 
l’espoir et d’Ados, deux « Créasso’s 
2018 ». Le mois dernier, c’est en page 
sports que Killian Cizo, du Sporting 
Club de Bobigny (Créasso’s 2017), 
montrait  sa médail le d’or de 
karaté…

Le Sporting club de Bobigny, créé 
par le champion Kenji Grillon, 

promeut la pratique du karaté.

APO-G travaille au quotidien pour 
les chances de réussite de chacun.

Animations de quartier avec Les amis de l’Étoile.
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Créasso’s, comment ça marche ?

Le fonds Créasso’s concerne les associations balbyniennes de 
moins de trois ans, et par exception, celles déjà actives propo-
sant une initiative nouvelle. 

Les associations seront enregistrées auprès du service municipal 
de la vie associative et de proximité, et l’activité portée aura un 
impact concret pour la population de la ville. 

L’association devra travailler dans le respect de la laïcité, du fonc-
tionnement démocratique, en proposant des actions qui s’ins-
crivent dans une dynamique collective de développement des quar-
tiers et des grands axes de la politique municipale : prévention de 
la délinquance et de la radicalisation, promotion du lien social, du 
vivre-ensemble, de l’égalité hommes-femmes, lutte contre le repli 
communautaire… 

Un dossier doit être présenté en commission annuelle d’attribu-
tion. Il peut être retiré auprès du service vie associative et de proxi-
mité à l’hôtel de ville, ou téléchargé sur bobigny.fr 

christian bartholmé, 
adjoint au maire délégué aux finances

« Les trois premières années 
sont les plus délicates »
Créasso’s est d’abord 
destiné aux associations 
nouvellement créées à 
Bobigny. Pourquoi choisir 
de les  soutenir  plus 
particulièrement ?

Les statistiques na-
tionales indiquent 
que les trois pre-
mières années sont 
les plus délicates. C’est souvent là 
que tout se joue. Il faut mettre en 
place l’activité, apprendre à gérer, 
monter des dossiers, garder les bé-
névoles mobilisés… Avec Créasso’s, 
les associations savent dès le début 
qu’elles vont bénéfi cier d’une sub-
vention d’un bon montant et cela 
pendant trois ans : c’est une aide à 
passer ce cap.
Créasso’s vient s’ajouter aux subventions 
communales « classiques », à celles du 
Contrat de ville, du Fonds d’initiative asso-
ciative (FIA). D’autres dispositifs vont-ils 
être créés ?

Créasso’s est à plein régime : en 
2018, nous soutenons quinze jeunes 
associations. Aucune n’a mis la clé 

sous  l a  p or te , 
toutes ont une ac-
tivité. Financière-
ment, cela repré-
s e n t e  u n e 
enveloppe dédiée 
globale de 75 000 €. 
Mais ce n’est pas 
seulement  une 
question f inan-

cière. Les associations participent à 
l’animation de la ville, à la construc-
tion de projets pour tous. Je pense 
à l’École municipale des sports por-
tée par la municipalité pour que 
tous les enfants puissent choisir 
une activité sportive après l’avoir 
essayée, à moindres frais pour les 
parents. Les associations sportives 
qui y participent avec nous, en-
gagent des frais supplémentaires en 
achat de matériel, de tenues, etc., 
pour les mettre à disposition des 
enfants de l’École municipale des 
sports. La municipalité a décidé de 
créer cette année un nouveau fonds 
de 75 000 € pour les aider à faire 
face à ces dépenses.

Les associations bénéfi ciaires de Créasso’s
Les amis de l’Étoile, Étincelle d’espoir, Ados, Zonzon 93, Formation insertion 
loisirs, Wicasaya, Mejless, Un pas vers l’autre, Académie Football de Bobi-
gny, Sporting Club de Bobigny, Bobigny Boxing 93, APO-G, Les mamans de 
Bobigny, Les sentinelles de l’Abreu, Femmes relais.

Soutien scolaire avec Les mamans de Bobigny.

 « La philanthropie n’a pas de limites. » Tel est le slogan d’APO-G.
L’association se démène sans compter pour dynamiser le quartier 
de l’Abreuvoir et offrir des activités aux plus jeunes, comme ce 
jour-là avec une initiation-découverte de la boxe sur le stand du 
Boxing Bobigny 93.

Chantier éducatif avec l’association Mejless à Paul-Éluard.
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Service culturel : Espace Maurice-Nilès, 4e étage, 11, rue du 8-Mai-1945 – 01 48 96 25 75 Salle 
Pablo-Neruda : 31, avenue Salvador-Allende. CRD Jean-Wiener : 2, place de la Libération – 
01 48 31 16 62. Bibliothèque Elsa-Triolet : 4, rue de l’Union – 01 48 95 20 56. Bibliothèque 
Émile-Aillaud : 60, avenue Édouard-Vaillant – 01 48 47 81 17 MC 93 : 9, boulevard Lénine 

– 01 41 60 72 60. Canal 93 : 63, avenue Jean-Jaurès – 01 49 91 10 50. Service patrimoine his-
torique et mémoriel : 01 41 60 97 16.
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22 > 27 mars
Mme Mills, une 
voisine si parfaite
De Sophie Marceau
France, 2018, 1 h 28
Sophie Marceau s’essaie à la 
comédie de travestissement, 
inspirée par Madame Doubtfi re 
ou encore Tootsie.

 � MER 12H • 20H30/ JEU 19H/ VEN 
16H15 • 18H/ SAM 16H • 20H/ DIM 
18H15/ LUN 12H • 19H15/ MAR 17H.

Hurricane
De Rob Cohen. É.-U., 2016, 1 h 43
Profi tant du plus gros ouragan 
ayant jamais touché les États-
Unis, une équipe de braqueurs 
d’élite infi ltre la plus grande 
réserve de billets américaine.

 � MER 16H30 • 18H30/ JEU 12H • 
17H/ VEN 20H/ SAM 18H/ DIM 16H15/ 
LUN 17H15/ MAR 19H.

Eva
De Benoît Jacquot 
France-Belgique, 2017, 1 h 40
Eva, troublante et mystérieuse, 
fait irruption dans la vie de 
Bertrand, écrivain prometteur. 
Cette rencontre va obséder 
Bertrand…

 � MER 20H30/ JEU 17H15/ 
VEN 12H • 18H15/ SAM 20H15/ 
DIM 14H/ MAR 12H.

Lady Bird (vo)
De Greta Gerwig. É.-U., 2017, 1 h 33
Christine McPherson se bat 
désespérément pour ne pas 
ressembler à sa mère, qui 
travaille sans relâche en tant 
qu’infi rmière pour garder sa 
famille à fl ot après que le père 
de Lady Bird a perdu son emploi.

 � MER 12H • 16H30/ JEU 12H/ 
VEN 20H15/ SAM 14H15/ LUN 17H/ 
MAR 12H • 19H15.

L’ordre des choses (vo)
D’Andrea Segre
Italie-France, 2017, 1 h 55
Rinaldi, policier italien, est 
envoyé en Libye afi n de négocier 
le maintien des migrants sur le 

sol africain. Sur place, il se 
heurte à la complexité des 
rapports tribaux et à la 
puissance des trafi quants…

 � MER 18H15/ JEU 19H15/ VEN 12H 
• 16H/ SAM 18H/ DIM 18H/ LUN 12H • 
19H/ MAR 17H.

JEUNE PUBLIC
Mary et la fl eur 
de la sorcière
D’Hiromasa Yonebayashi
Japon, 2018, 1 h 42
À partir de 8 ans.

 � SAM 14H/ DIM 14H15.

Rosa & Dara, leur 
fabuleux voyage
De N. Chernysheva, 
K. Karhankova et M. Duda
France, 2018, 49 min
À partir de 4 ans.

 � SAM 16H/ DIM 16H.

28 mars > 3 avril
Tout le monde 
debout
De Franck Dubosc
France, 2018, 1h51 
Jocelyn, dragueur et un 
menteur invétéré, se retrouve 
malgré lui à séduire une jeune 
femme en se faisant passer 
pour un handicapé. Jusqu’au 
jour où elle lui présente sa 
sœur elle-même handicapée…

 � MER 12H • 20H45/ VEN 12H • 16H/ 
SAM 18H15 • 20H15/ DIM 16H15/ 
LUN 17H/ MAR 19H15.

Tesnota (vo)
De Kantemir Balagov
Russie, 2017, 1 h 58
1998, Nord Caucase. Ilana, 
24 ans, travaille dans le garage 
de son père. Un soir, la famille 
et les amis se réunissent pour 
célébrer les fi ançailles de son 
frère David. Dans la nuit, David 
et sa fi ancée sont kidnappés et 
une rançon réclamée…

 � MER 17H/ JEU 19H/ VEN 12H/ 
SAM 18H/ LUN 19H15/ MAR 17H15.

Tomb Raider
De Roar Uthaug. É.-U, 2018, 2 h
La Suédoise Alicia Vikander 
succède à Angelina Jolie pour 
incarner une héroïne toujours 
aussi battante… en pantalon !

 � MER 16H15 • 18H30/ JEU 17H/ 
VEN 18H • 20H15/ SAM 16H/ 
DIM 18H15/ LUN 14H/ MAR 17H.

The Disaster Artist (vo)
De James Franco. É.-U., 2017, 1 h 44
En 2003, Tommy Wiseau, artiste 
totalement étranger au milieu 
du cinéma, entreprend de 
réaliser un fi lm. Et signe le plus 
grand nanar de tous les temps.

 � JEU 19H15/ VEN 18H15/ SAM 
20H15/ DIM 14H/ LUN 19H/ MAR 12H.

La belle et la belle
De Sophie Fillières
France, 2017, 1 h 35
Margaux, 20 ans, fait la 
connaissance de Margaux, 
45 ans : il s’avère qu’elles ne 
forment qu’une seule et même 
personne, à deux âges différents.

 � MER 12H/ JEU 12H • 17H15/ VEN 
16H15 • 20H15/ SAM 14H/ DIM 18H/ 
LUN 17H15/ MAR 12H • 19H30.

Champ de batailles
D’Edie Laconi. France, 2017, 1 h 38
Au titre de la protection de 
l’enfance, le centre parental 
accueille des mères et des 
pères pour lesquels être parent 
ne va pas de soi…

 � MAR 14H30

JEUNE PUBLIC
Cro Man
De Nick Park. G.-B., 2018, 1 h 30
À partir de 5 ans.

 � MER 14H30/ JEU 12H/ SAM 14H/ 
DIM 14H15.

Pat et Mat 
déménagent !
De Marek Benes
République Tchèque, 2018, 40 min
À partir de 3 ans.

 � MER 14H30 • 15H30/ SAM 16H/ 
DIM 16H/ LUN 14H30.

magic cinema
Rue du Chemin-Vert. Tél. : 01 83 74 56 78. Site : www.magic.cinema.fr  

TARIFS : 6 € / 5 € / 4 € / 3,5 €. CARTE UGC ILLIMITÉ ACCEPTÉE.

            CULTURE      

théâtre

Réfugiés, des âmes vivantes

Lady Bird

LES CHERCHEURS D’ÂMES 
VENDREDI 6 ET SAMEDI 7 AVRIL, MC93. 
TARIFS : 9 € ET 12 € 
LA PETITE FILLE DE 
MONSIEUR LINH
DU MARDI 3 AU SAMEDI 7 AVRIL, MC93. 
TARIFS : 9 € ET 12 €

M etteur en scène irakien 
ayant fui son pays en 
2005, Mokhallad Rasem 

vit aujourd’hui en Belgique. Il 
s’interroge depuis sur les condi-
tions de vie des réfugiés dans de 
courtes pièces où se mêlent 
théâtre et vidéo. En parallèle 
d’Attendre, sur les émotions que 
ressentent les personnes exilées 
quand elles attendent leurs pa-
piers, ce fi ls d’un acteur célèbre 
en Irak s’est immergé dans les 
centres d’hébergement pour mi-
grants. Lui-même a résidé dans 
le centre d’asile de Zemst, près 
de Bruxelles, avant de devenir 
artiste associé au Toneelhuis 

d’Anvers. Si son projet baptisé 
« Les chercheurs d’âmes » a pris 
forme avec une résidence dans 
un centre pour demandeurs 
d’asile de Flandre, il s’est pour-
suivi en France, notamment à 
Bobigny, au centre d’héberge-
ment d’urgence Geoffrey-
Oryama. Mokhallad Rasem est 
parti des expériences de ces 
demandeurs d’asile pour mon-
trer que ces lieux sont comme 
des antichambres, des limbes où 
ils oscillent entre nostalgie du 
passé et espérance d’une vie 
meilleure, ce qu’il appelle « une 
nouvelle âme ». À voir aussi La 
petite fi lle de Monsieur Linh, mis 
en scène par Guy Cassiers, le di-
recteur du Toneelhuis qui re-
vient ici sur la difficulté d’être 
réfugié, après Grensgeval (Bor-
derline), remarqué en 2017 au 
festival d’Avignon.  F. P.
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Da Silva, poète aventurier
DA SILVA
SAMEDI 24 MARS À 20 H, CANAL 93. TARIFS : DE 10 À 17 €

Q uatre ans après Villa Rosa, l’artiste 
qui a écrit pour Soprano et Jenifer 
repart en tournée avec son der-

nier album, L’aventure. Loin des modes 
actuelles, Emmanuel Da Silva s’en-
gouffre dans la pop symphonique aux 
grandes orchestrations de cordes et de 
cuivre, tendance Beatles époque Sgt. 
Pepper’s. Le quadragénaire longtemps 
habitué aux textes sur l’amour se veut 
moins lisse, moins soucieux du qu’en-
dira-t-on. Lui qui dénonce les « foules qui se défoulent sur fond de 
vertu » dans La Réputation et préfère « L’aventure aux grands dis-
cours » dans ce morceau qui donne son titre à l’album. Quelle aven-
ture aussi que celle de John McEnroe auquel il rend un bien étrange 
hommage ! « Figé dans une colère noire, habité par une faute discu-
table, (….) il ne cesse de partir meurtri par la vie qu’on lui avait pro-
mise, une vie parfaite sans faute et sans blessure », entonnera for-
cément le chanteur, le 24 mars, de sa voix suave.  F. P.
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BRUNO SALOMONE, NÉ POUR RIRE
EUPHORIQUE 
SAMEDI 14 AVRIL À 20 H 30, SALLE PABLO-NERUDA. 
TARIFS : 2,40 €, 8,60 € ET 13,70 €. 
SUR RÉSERVATIONS : 01 48 96 25 75 OU BOBIGNY.FR

Vous prouvez par votre spectacle qu’on 
peut rire en permanence, mais peut-on rire 
de tout ?

Mon personnage Golri rit de tout, 
tout le temps, en fait. Il ne sait pas 
faire autre chose. C’est un peu 
comme le roi Midas qui transformait 
tout ce qu’il touchait en or, on pour-
rait croire que c’est génial, mais non. 
À rire sans arrêt, il est en décalage 
total, les gens ne peuvent plus com-
muniquer avec lui et ce handicap le 
marginalise.
Vous poussez loin l’ironie 
en allant jusqu’à inter-
préter un nazi…

Mon sp ec -
tacle est une 
sorte de conte 
moderne dans 
lequel une femme 
complètement délu-
rée se retrouve en-
ceinte malgré elle 
et met au monde 
cet enfant qui rit 
tout le temps. On 
suit le parcours de 
ce gamin qui 
d e v i e n t  u n 
homme et in-
trigue beaucoup 
d e  m o n d e . 
Puisqu’il est consi-
déré comme un phé-
nomène de la médecine, 
il va se retrouver entre 
les mains d’un médecin 
nazi, une sorte de Doc-
teur Mengele* qui veut 
le faire pleurer en le tor-
turant mais n’y arrive 
pas. Malgré son sadisme, il n’a 
aucune emprise sur cet enfant, ce 
qui va le rendre dingue. Ce qu’il y a 
de génial avec Golri, c’est qu’il 
change les gens. Il va aussi transfor-
mer son père adoptif, un mec de 
banlieue très dur, fermé et pessi-
miste, en un homme plus lumineux, 
plus délicat, plus sensible.

E n  b r e f

Quels sont les thèmes qui vous tiennent le 
plus à cœur dans Euphorique ?

C’est Gabor Rassov, mon metteur 
en scène qui les a repérés. C’était 
inconscient chez moi. Le thème qui 
me touche le plus, c’est celui de la 
solitude : tous les personnages que 
rencontre Golri sont des gens seuls. 
Sinon, je parle aussi d’abandon, 
puisque mon personnage est aban-
donné par sa mère. Il est question 
également de féminisme, de la diff é-
rence, du handicap, des gens hors-
norme qui ne sont pas formatés. 
Enfi n, j’évoque mon milieu, les des-
sous du divertissement.
Que vous reste-t-il de vos années « Nous Ç 
nous », cette troupe de comiques que vous 
formiez avec Jean Dujardin notamment ?

J’ai appris à être en bande, le travail 
en équipe. Quand on s’est rencon-
trés, on était tous des individualités 
très fortes avec notre propre one-
man-show et on a tous eu un coup 
de foudre artistique les uns pour les 

autres. On est toujours amis d’ail-
leurs. Manu Joucla vient même 
de réaliser un téléfilm, Un in-
croyable show, qui va passer sur 
Comédie + (le 5 avril à 20 h 55, 
peut-être à venir sur C8, Ndlr) 
dans lequel on joue tous, 
même Jean Dujardin et Flo-
rence Foresti. Il y a pratique-
ment tous les comiques dans 
ce fi lm !            

PROPOS RECUEILLIS
PAR FRÉDÉRIQUE PELLETIER

*Offi cier allemand de la 

Schutzstaffel, qui exerça 

comme médecin dans le 

camp d’extermination 

d’Auschwitz durant 

la Seconde 

Guerre 

mondiale.

HUMOUR Il était Igor d’Hossegor dans Brice de Nice, ou encore Denis Bouley 
dans Fais pas ci, fais pas ça. Bruno Salomone présentera son spectacle 
Euphorique, le 14 avril salle Pablo-Neruda. Ou les mésaventures de Golri, un 
enfant né en riant qui croise 42 personnages, tous interprétés par l’humoriste. 

Pourquoi avez-vous repris des person-
nages de vos anciens sketchs, comme la 
kaïra justement ?

Ils font partie de moi. La kaïra res-
semble à une personne que j’ai vrai-
ment connue. Ça aurait pu être moi 
aussi si j’étais resté en banlieue dans 
de mauvaises conditions. Dans mon 
spectacle, on trouve des person-
nages que j’ai croisés, d’autres que 
j’ai inventés. Surtout, je ne voulais 
pas faire un one-man-show clas-
sique, ni du stand-up avec une suc-
cession de sketchs, mais pas non 
plus une fable trop théâtrale. J’avais 
envie d’un hybride, un mélange 
entre Pinocchio et Forrest Gump.

THÉÂTRE

Meurtre à l’anglaise
Si vous aimez l’humour so british, 
foncez voir The Real Inspector 
Hound ! Les comédiens de la 
compagnie Hélios du conservatoire 
se frottent à la brillante comédie 
policière de Tom Stoppard 
(Shakespeare in Love).

 � Samedi 24 mars à 20 h 30, 
salle Pablo-Neruda. Gratuit.

CONCERT

Vent du Nord
Le Picardie Brass Ensemble souffl era 
un vent d’air frais le 31 mars. 
Cet ensemble de cuivres et de 
percussions composé de professeurs 
et d’élèves des écoles de musique 
picardes partagera l’affi che avec 
des élèves du conservatoire.

 � Samedi 31 mars à 18 h, salle Pablo-
Neruda. Entrée Libre.

OPÉRA

Prince et princesse
Les élèves du conservatoire s’invitent 
au bal de Cendrillon. Il sera possible 
d’écouter leur travail autour de 
la féerie lyrique de Jules Massenet, 
les 29 et 30 mars à 19 h. Le 
lendemain, à 16 h, les étudiants en 
cycle d’orientation professionnelle 
proposent une conférence pour 
redécouvrir le conte autrement.

 � Gratuit sur réservation.

JAZZ

Ça va swinguer
Après une première conférence 
sur le blues, Patrick Villanueva, 
professeur de piano jazz au 
conservatoire, se tournera vers 
le swing. Au menu : le Cotton club, 
Ella Fitzgerald, Duke Ellington, etc.

 � Samedi 24 mars à 10 h 30, conservatoire. 
Gratuit.

HARD-METAL

No One Is Innocent
Ils ont gardé leur rage de la première 
heure. Le célèbre groupe des années 
1990 sera en concert à Canal 93, 
vendredi 30 mars à 20 h.

 � Tarifs : de 10 à 17 €.

Rendez-vous 
de la quinzaine
BRASSERIE LE SÉNATEUR
Jam-session avec le conservatoire
Mardi 03/04 à 20 h

CANAL 93
Jam tous styles
Jeudi 05/04 à 20 h

®Renaud Corlouer
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Direction des sports. Espace Maurice-Nilès : 11, rue du 8-Mai-1945 – 01 48 96 25 73. 
ACB. Espace Maurice-Nilès : 11, rue du 8-Mai-1945 – 01 48 30 37 39. AC Bobigny 
93 rugby. 23, avenue du Président-Salvador-Allende – 01 48 95 47 40. Académie 
Football Bobigny. Stade Auguste-Delaune : 40 rue Léo-Lagrange – 06 67 35 93 93.

Mémento

Résultats et classements

SPORT

FOOTBALL - NATIONAL 3

Class. Clubs Pts Jou GA

1 BOBIGNY 39 18 15

2 VERSAILLES 32 18 6

3 AUBERVILLIERS 32 19 4

4 LES GOBELINS 30 19 5

5 BLANC-MESNIL 26 16 7

6 NOISY-LE-SEC  25 18 9

7 CRÉTEIL 25 18 6

8 LES MUREAUX 24 19 - 1

9 COLOMBES 23 19  - 8

10 IVRY 22 18 - 5

11 PARIS FC 20 18 - 10

12 LES ULIS 19 15 0

13 ST-OUEN-L’AUMÔNE 15 19 - 14

14 SÉNART-MOISSY 13 18 - 14

Prochains matches : Colombes-Bobigny, dimanche 
25 mars à 15 h. Versailles-Bobigny, dimanche 1er avril 
à 15 h.

HANDBALL MASCULIN - 
1RE DIVISION TERRITORIALE

Class. Clubs Pts Jou GA

1 AUBERVILLIERS 45 17 129

2 PIERREFITTE 45 17 111

3 TREMBLAY 42 17 70

4 BOBIGNY 40 17 66

5 VILLEPINTE 38 17 52

6 SAINT-DENIS 37 17 20

7 AULNAY 37 17 37

8 VILLEMOMBLE 31 17 - 87

9 ROMAINVILLE 26 16 10

10 LIVRY-GARGAN 24 17 - 114

11 LILAS-LE PRÉ 21 16 - 54

12 BLANC-MESNIL 17 17 - 240

L’ACB s’accroche
Battus au Rheu le 11 mars dernier 
(28-17), les Balbyniens sont largement 
venus à bout d’Arras le dimanche 
18 mars à Wallon (58-17).
Prochains matches : Rennes-Bobigny, dimanche 
25 mars à 15 h. Domont-Bobigny, dimanche 1er avril 
à 15 h.

Class. Clubs Pts Jou GA

1 RENNES 79 18 421

2 BEAUVAIS 62 18 179

3 DRANCY 60 17 175

4 BOBIGNY 59 17 308

5 LE RHEU 53 17 174

6 SAINT-DENIS 44 18 23

7 CHARTRES 43 16 72

8 GENNEVILLIERS 41 17 10

9 MARCQ-EN-BAROEUL 28 18 - 110

10 PLAISIR 19 18 - 355

11 ARRAS 10 19 - 427

12 DOMONT -4 17 - 470

RUGBY MASCULIN - FÉD. 2

En danger
Dernières du classement à trois 
journées de la fi n, les Balbyniennes 
jouent gros le week-end prochain 

rugby

Yacouba Camara, 
un Balbynien au zénith

D eux ans après sa première 
sélection, Yacouba Ca-
mara s’affi rme comme un 

titulaire en puissance du XV de 
France. Au-delà de ses cinq titu-
larisations en cinq rencontres 
du tournoi des VI Nations qui 
s’est clôturé le week-end der-
nier, l’enfant de Paul-Éluard a 
surtout été l’un des meilleurs 
joueurs français de la compéti-
tion. Avec son abattage mons-
trueux aussi bien en attaque qu’en défense, ses raffuts rageurs, ses 
percées balle en main et ses plaquages offensifs ont conquis la pla-
nète ovale. Entre « phénomène » et « nouvelle pépite », c’est une 
pluie d’éloges qu’a reçue le jeune 3e ligne de 24 ans (1,95 m, 104 kg). 
Après seulement onze capes, le Balbynien a changé de dimension et 
pourrait prendre encore plus de place dans le vestiaire des Bleus. 
Comme le concède le sélectionneur, Jacques Brunel : « C’est un garçon 
qui va encore progresser dans son leadership et dans son impact sur 
l’équipe parce qu’il a cette aisance et cette capacité à aller défi er, à 
montrer la voie et à avoir un impact sur l’adversaire ».  S. C.

Class. Clubs Pts Jou GA

1 PUC 43 15 129

2 CHATENAY-MALA. 39 15 141

3 NOISY-LE-GRAND 37 14 131

4 VILLIERS-LE-BEL 33 15 45

5 ROISSY-OZOIR 30 15 -35

6 MONTIGNY- VOISINS 29 15 15

7 BOBIGNY 25 15 - 87

8 VILLIERS 25 15 - 63

9 MEAUX 17 15 - 108

10 LE PECQ-STGERMAIN 15 14 - 168

HANDBALL FÉMININ - 
EXCELLENCE RÉGIONALE

football

L’AFB prend le large

C ’est  un mental à toute 
épreuve dont font preuve 
les Balbyniens cette saison. 

Invaincus depuis le 30 sep-
tembre, les joueurs de l’AFB ont 
poursuivi leur série (treize ren-
contres sans défaite) ces deux 
derniers week-ends en affi  rmant 
en effet une nouvelle fois leur 
caractère.  Tout d’abord le 
10 mars dernier sur la pelouse du 
Blanc-Mesnil (1-1), où ils ont éga-
lisé sur la dernière action de la 
rencontre grâce à un but du 
dos… de son gardien, William 
Avognan ! Une performance réi-
térée le 17 mars à Delaune face à 
Ivry (2-0) avec deux buts inscrits 

dans les arrêts de jeu par Regra-
gui (90e) et Minselebe (95e). Des 
signaux forts de réussite et très 
prometteurs alors que les Balby-
niens ont désormais sept points 
d’avance sur leur poursuivant, 
Versailles. Avec la meilleure at-
taque et la meilleure défense du 
championnat, l’AFB est maître 
de son destin alors qu’il ne reste 
que huit journées à disputer, et 
s’approche de plus en plus d’une 
montée historique en National 
2… Dans cette quête, le match en 
retard chez son dauphin, Ver-
sailles, prévu le 1er avril pro-
chain, s’annonce quasi décisif.

S. C.

lors du déplacement à Bayonne, 
concurrent direct pour le maintien.
Prochains matches : Bayonne-Bobigny, dimanche 
25 mars à 15 h. Rennes-Bobigny, dimanche 1er avril 
à 15 h.

Class. Clubs Pts Jou GA

1 MONTPELLIER 47 12 203

2 VILLENEUVE-D’AS. 41 11 116

3 TOULOUSE 36 11 78

4 BLAGNAC 36 12 45

5 RENNES 21 11 0

6 BAYONNE 12 11 - 145

7 ROMAGNAT 12 11 - 176

8 BOBIGNY 11 11 - 121

RUGBY FÉMININ - TOP 8

Bol d’air
Double succès salvateur pour 
l’équipe féminine de l’ACB face à 
Villiers-Le-Bel (28-26) et Villiers-sur-
Marne (25-16). Les fi lles s’éloignent 
ainsi de la zone rouge.
Prochains matches : Le Pecq/Saint-Germain-
Bobigny, samedi 24 mars à 21 h. Noisy-le-Grand-
Bobigny, samedi 31 mars à 20 h.

En grande forme
Vainqueurs de Saint-Denis (30-29) et 
Blanc-Mesnil (36-26), les Balbyniens 
en sont à quatre succès consécutifs.
Prochain match : Bobigny-Romainville, samedi 
7 avril à 19 h à Wallon.
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Q
u’il pleuve, vente ou même 
neige, les athlètes de l’ACB 
sont au travail. Sur la piste 
d’Henri-Wallon, ils bravent 
les conditions météos en ce 

milieu du mois de mars afi n de pré-
parer au mieux les prochaines 
échéances. La saison hivernale en 
salle ou en cross-country est en eff et 
désormais terminée et tous les re-
gards sont tournés vers l’été. Dans 
un mois environ, les compétitions 
sur piste débuteront et le temps 
presse pour que chacun arrive dans 
une forme optimale. « J’attends la fi n 
du mois pour décider du calendrier de 
nos compétitions, précise le coach, 
Rony Valverde. Je verrai à ce mo-
ment-là selon l’état de forme de chacun 
si on peut de suite débuter en compéti-
tion. Si ce n’est pas encore le cas, on 
continuera de s’entraîner. Mon but est 
de les envoyer sur la piste pour réaliser 
des performances, pas juste pour y fi gu-
rer. » C’est comme cela que l’entraî-
neur « évite qu’ils ne prennent de gros 
c o u p s  a u  m o r a l  e n  c a s  d e 
contre-performance ».

SPORT

18e
 sur 

147 concurrentes. C’est 
l’excellente performance 
d’Axelle Gaveriaux au 
circuit élite épée des 
moins de 17 ans d’Aix-en-
Provence. De son côté, 
Emma Bastard a terminé 
47e alors que les garçons 
Sacha Garime et Tristan 
Daude ont respective-
ment fi ni 85e et 138e 
sur 249 participants.

BADMINTON

Bons résultats
Bon week-end pour la section 
badminton de l’ACB ! L’équipe 1 se 
maintient en effet en Régionale 
grâce à ses deux succès et son nul 
réalisés lors de la dernière journée 
(5-3 contre Chatou, 6-2 contre 
Gennevilliers et 4-4 contre 
Gargenville). Tandis qu’au 5e TNT de 
la saison à Villemomble, les jeunes 
pousses ont conquis sept podiums : 
quatre champions avec Paloma 
Guernalec, Somit Singh, Rathayan 
Uthayanan et Vyeshnavaan 
Rajenthiran ; et trois vice-champions 
avec Elisa Guernalec, Kevin Parain et 
Jonas Dô Huu.

KARATÉ

Deux qualifi és 
aux France
Après leurs aînés, c’est au tour des 
minimes du Sporting club de Bobigny 
de s’illustrer. Tous deux classés 3es 
des championnats d’Île-de-France, 
Selma Elisa et Doua Benhamou se 
qualifi ent pour les Championnats de 
France.

TRIATHLON

Course à pied
Résultats du dimanche 18 mars chez 
les adultes au duathlon de Meaux, 
transformé à cause de la neige en 
course à pied de 11,5 km : Geoffrey 
Évrard fi nit en 40,38 min, Samuel 
Echalier en 43,27, Azedine Kermiche 
en 43,33, Michel Constantin en 44,40 
et José Moury en 57,24.

E n  b r e f

LES ATHLÈTES VONT SAVOIR

MOUDOULOU, CHEF DE FILE. La 
confiance est une notion que Val-
verde essaie d’apporter à ses ath-
lètes. Notamment auprès de son 
chef de file, Raphaël Moudoulou. 
« Après quelques années compliquées, 
sans performance notable depuis 2014, 
il est en manque de confi ance en com-
pétition, confi e le coach. Alors qu’à 
l’entraînement, tout se passe bien et 
qu’il a retrouvé sa technique et ses sen-
sations, il a du mal à passer le cap le 
jour J ». L’ancien champion de 
France junior à la hauteur va en tout 
cas « de mieux en mieux ». Ses 2,12 m 
réalisés en janvier, sa meilleure per-
formance depuis quatre ans, vont 
dans ce sens. Son potentiel est tou-
jours impressionnant et, à 22 ans, il 
pourrait refaire parler de lui cette 
saison. N’oublions pas que le volti-
geur de l’ACB faisait partie des huit 
meilleurs Français de la discipline 
l’année de son titre alors qu’il n’était 
que junior ! « On a beaucoup discuté, 
poursuit Valverde. Il a mûri, il sait ce 
qu’il lui reste à faire et je le trouve plus 
motivé que jamais ! J’ai confiance en 

son retour au plus haut niveau. »
ESPOIRS. Derrière Moudoulou, 
d’autres athlètes sont prêts à rayon-
ner. Comme Greg Melvyn, 22 ans lui 
aussi et spécialiste du 400 m, sur le-
quel l’entraîneur porte pas mal d’es-
poirs. « C’est un athlète de bonne qua-
lité, qui est sérieux, intelligent et 
surtout qui en veut ! » Pris par de lon-
gues études qui ne lui ont pas permis 
de s’entraîner au mieux, le jeune Bal-
bynien, qui a commencé à l’ACB à 
l’âge de 11 ans, a désormais plus de 
temps et semble capable de décoller 
cette année. Chez les plus jeunes 
aussi, le potentiel est également pré-
sent. Une relève qui arrive et prouve 
ainsi le travail eff ectué d’année en 
année par les éducateurs de l’ACB 
auprès des petits. Deux jeunes ca-
dettes, Tari Bouaich et Tricia Malulu, 
en sont les nouvelles représentantes. 
« Elles ont un gros potentiel. La pre-
mière à la marche et la seconde en 
demi-fond, souligne Rony Valverde. 
On devrait les voir en réussite si elles 
sont épargnées par les blessures. »  

SÉBASTIEN CHAMOIS

ATHLÉTISME Entre la saison hivernale qui vient de se terminer et le début 
des compétitions estivales, les athlètes de l’ACB sont actuellement en pleine 
préparation. Avec des objectifs élevés pour certains d’entre eux.

Pour la saison estivale qui va 
débuter, l’entraîneur Rony 
Valverde compte encore 
sur Raphaël Moudoulou.
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 + EMPLOI
 � Dame sérieuse cherche 

heures de ménages et repas-
sage. Cesu acceptés.
Tél. : 07 60 85 61 23.

 � Ouvrier qualifi é refait tous 
travaux de rénovation d’inté-
rieur : peinture, tapisserie, 
pose de parquet, travaux de 
plomberie, etc. Devis gratuit. 
Cesu acceptés.
Tél. :0678 43 38 20.

 � Femme de ménage expéri-
mentée recherche heures de 
ménage, repassage (travail 
soigné), disponible toute la 
semaine et le week-end. Cesu 
acceptés. Tél. : 06 61 91 71 59.

 � Étudiant en master de 
mathématiques propose 
cours de soutien et remise à 
niveau pour tous les niveaux 
en mathématiques et 
physique-chimie, ainsi qu’une 
préparation aux épreuves du 
bac et du brevet. Cesu accep-
tés. Tél. : 07 68 04 25 04.

 + VÉHICULE
 � Peugeot 407 1.6 HDI 110 FAP 

Confort pack, de couleur grise, 
6 CV, année 2007, 120 000 km, 
options : DA, VE, RE, FC, JA, 
airbag, clim auto, radio 
commande au volant, ECT, 
courroie de distribution faite, 
CT OK, véhicule TBEG. Prix : 
5 000 €. Tél. : 07 89 86 02 66.

 + DIVERS
 � Service à café Betty Boop en 

bon état dans boîte d’origine, 
prix : 20 €.
Tél. : 06 72 60 54 08.

 � Canapé cuir et merisier de 
couleur marron, 3 places, 
en bon état, prix : 50 €. Four 
micro-onde Whirlpool, bon 
état, prix : 20 €. Table basse 
ovale en merisier et dessus 
en marbre, prix : 40 €. Table 

basse en verre trempé et 
pied en chêne neuve, prix : 
50 €. Matelas une place 
190 x 90 cm, très bon état, 
prix : 40 €. Salon marocain 
avec deux banquettes et un 
meuble TV de couleur marron 
et doré avec ses coussins et 
ses housses de rechanges, 
prix : 350 €.
Tél. : 06 60 75 02 26.

 � Lot carrelage blanc 
53 pièces, 10,52 x 10,52 cm. 
Deux chaises de plage 
pliantes, prix : 10 €. Câble 
ADSL neuf 10 m, prix : 5 €. 
Chaussures femmes, T. 40, très 
bon état, prix : 5 € la paire. 
Tél. : 06 44 72 31 53.

 + IMMOBILIER
 � À vendre quartier Jean-

Rostand, duplex 4 pièces, 
balcon, 2 toilettes, salle de 
bain, parking privé sécurisé. 
Cinq minutes à pied du métro 
Pablo-Picasso, proche écoles, 
commerces. Prix : 235 000 €.
Tél. : 07 81 44 53 32.

 � Bonjour Bobigny propose un service gratuit de publication de petites annonces 
réservé aux particuliers. Chaque annonce est diffusée sous la responsabilité exclu-
sive de son auteur. Celui-ci certifi e qu’elle est conforme à l’ensemble des dispositions 
légales et réglementaires en vigueur, et respecte les droits des tiers. Les annonceurs 
doivent fournir au moment du dépôt de leur annonce leur nom, prénom et adresse. 

élus communistes

élus socialistes

Depuis plus de cinquante ans, le 21 mars 
a été proclamé « Journée internationale 
pour l’élimination de la discrimination 
raciale » par l’ONU et, en France, les 
associations, la communauté éducative 
et les pouvoirs publics se mobilisent 
pour lutter contre le racisme. Une loi de 
2013 réaffi rme la nécessité de sensibi-
liser la jeunesse au « respect de l’égale 
dignité des êtres humains, de la liberté 
de conscience et de la laïcité ».
Après les attentats, il apparaît plus que 
jamais indispensable d’agir pour pré-
venir le racisme et l’antisémitisme, dé-
fendre les droits de l’homme et les prin-

cipes fondamentaux de la République. 
Chacun à sa manière peut contribuer à 
lutter contre les préjugés, respecter les 
différences. Il peut combattre le repli 
sur soi, cultiver la tolérance et faire évo-
luer les mentalités pour éradiquer de 
ce monde la haine, la guerre, toutes les 
formes de racisme et promouvoir une 
société plus solidaire et plus fraternelle.
facebook : élus socialistes de Bobigny

Tous unis contre la haine

C’est gratuit ! Adressez votre annonce à : 
petites-annonces@bonjour-bobigny. net

ou par courrier à Bonjour Bobigny
9-19, rue du Chemin-Vert - 93 000 Bobigny

DU 26 AU 30 MARS
 � Lundi : chou blanc 

vinaigrette ou salade 
verte, galette complète 
volaille ou galette au 
fromage, brie ou bûche 
de chèvre, fruit.

 � Mardi : boulettes 
d’agneau sauce orien-
tale ou colin sauce 
homardine, céréales 
gourmandes ou blé , 
crème de gruyère
ou fromage fouetté, 
fruit .

 � Mercredi : céleri 
rémoulade, steak haché 

de bœuf, frites, saint-
paulin, crème dessert 
praliné.

 � Jeudi : saucisson 
sec ou mortadelle de 
volaille, poulet rôti (La-
bel rouge) ou filet de 
poisson sauce estragon, 
macaronis  ou riz , 
petit-suisse nature ou 
fromage 
blanc nature, fruit et 
chocolat.

 � Vendredi : Tomate 
vinaigrette, filet de 
poisson aux graines, 
petits pois, emmenthal, 

gâteau au chocolat et 
crème anglaise

DU 2 AU 6 AVRIL
 � Lundi : férié.

 � Mardi : salade verte, 
tarte au fromage ou 
tarte au thon, Pont-
l’évêque ou saint-nec-
taire, fruit.

 � Mercredi : salade du 
Midi, bœuf bourgui-
gnon, jeunes carottes, 
yaourt nature  
ou fromage blanc 
nature , fruit.

 � Jeudi : radis beurre, 
chipolatas ou poisson 
meunière, frites et 
ketchup, édam, poire 
au chocolat.

 � Vendredi : potage 
au potiron, brandade 
de poisson ou hachis 
parmentier, mousse au 
fromage blanc et petits-
beurres.

Les puissants ont une règle depuis tou-
jours : diviser pour mieux régner.
D’après le Président, ce ne sont pas les 
milliardaires, à qui il a fait tant de ca-
deaux, qui sont les privilégiés : ce sont 
les retraités, à qui il faut ponctionner 
plus de CSG, et les cheminots, à qui il fau-
drait retirer leur statut…
Ce mépris doit cesser. Oui, il y a matière 
à réformer la SNCF, les hôpitaux, et 
les écoles. Mais pour obtenir plus de 
moyens et non des coupes budgétaires. 
Nous soutenons l’appel des cheminots, 
repris par les fonctionnaires de l’Éduca-
tion nationale et de la fonction publique 

hospitalière : il est temps de stopper le 
projet présidentiel de casse du modèle 
social français, et le 22 mars, nous se-
rons à leurs côtés dans la rue.
Comme nous serons aux côtés des ter-
ritoriaux de Bobigny, solidaires des 
revendications nationales, mais aussi 
porteurs de leurs propres exigences à 
l’égard du maire sur les conditions de 
travail, les déroulements de carrière, le 
service rendu à la population…
aline charron, benjamin dumas, anne jonquet, 
josé moury, abdel sadi et waly yatera

Le 22 mars, Bobigny et la France disent non à Macron

2018

SENIORS
SÉJOURS©
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Inscriptions au CCAS
01 41 60 29 52

Toutes les infos seniors 

bobigny.fr  

INFOS PRATIQUES

TRIBUNES

MENUS SCOLAIRES
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PERMANENCE
Conciliateur 
de justice
Un conciliateur de justice 
tient une permanence deux 
mardis par mois en mairie. 
Il reçoit les Balbyniens 
pour les aider à trouver des 
solutions aux litiges de la 

DÉCHETS VERTS
Reprise de 
la collecte
La collecte des déchets vé-
gétaux par Est Ensemble a 
repris le 15 mars à Bobigny.  
Pour pouvoir profiter de ce 
service, pensez à récupérer 
les sacs biodégradables mis 
à disposition gratuitement 
en mairie annexe Chemin-
Vert (sur présentation 
d’une pièce d’identité et 
d’un justificatif de domi-
cile). Pour pouvoir êtres 
collectés, les déchets 
végétaux doivent êtres pré-
sentés dans des sacs bio-
dégradables ou en fagots 
liés. Sont acceptés : tonte, 
tailles de haies et d’ar-
bustes, résidus d’élagage, 
feuilles mortes, déchets 
floraux… Les branchages 
doivent mesurer 1,50 m au 
maximum et ne pas excé-
der 5 cm de diamètre par 
végétaux. Les troncs et les 
souches d’arbres ne sont 
pas acceptés. Vous pouvez 
déposer les gros végétaux 

Ferme et de 14 h à 16 h près 
du marché Édouard-Vail-
lant. Il est nécessaire de 
se munir d’un justificatif 
de domicile et d’une pièce 

d’identité.

PERMANENCES
Droit au logement

ASSOCIATION 
LÉO-LAGRANGE

 � Mercredi 4 avril
de 9 h à 12 h à l’hôtel 
de ville Chemin-Vert. 
(sur RDV au 01 70 32 43 15). 
Mercredi 28 mars de 9 h 
à 12 h à la mairie annexe 
Émile-Aillaud (sur RDV au 
01 70 32 43 15).

ADIL 93
 � Mardis 27 mars 

et 3 avril de 9 h à 12 h à 
l’hôtel de ville (sans RDV).

DÉCHETS
Encombrants
Pour connaître les jours
et horaires de collecte des
déchets, retrouvez toutes
les infos au 0 805 055 055 
et sur le site geodechets.
fr où une carte interactive 
très complète est à dispo-
sition.

BONJOUR BOBIGNY N° 819 DU 22 MARS AU 4 AVRIL 2018 15

en déchetteries fixes ou 
mobiles. La collecte a lieu 
le mardi pour Bobigny 
ouest et le mercredi pour 
Bobigny est.

 � Renseignement : geodechets.fr 
ou est-ensemble.fr/dechets-vegetaux 
ou 0 805 055 055.

 � Mairie annexe Chemin-Vert : 9-19, 
rue du chemin vert, du lundi au ven-
dredi de 9 h à 11 h 30 et 14 h à 17 h.

PROPRETÉ
Déchets dangereux
Peintures, désherbants, 
engrais, insecticides, 
colles, néons, radiogra-
phies, batteries auto… Tous 
ces déchets sont toxiques. 
Ils sont dangereux pour 
l’homme et l’environne-
ment. Vous pouvez les dé-
poser auprès du véhicule 
Service Planète :

 � Le jeudi 5 avril de 10 h à 
12 h à la mairie de proxi-
mité Jean-Racine et de 14 h 
à 16 h sur le mail Jean-Ros-
tand (rue Sigmund-Freud).

 � Le samedi 7 avril de 10 h 
à 12 h près du marché de la 

9, rue du Chemin-Vert, 93 000 Bobigny � Tél. : 01 41 60 78 00 
� Fax : 01 41 60 78 20 � Courriel : redaction@bonjour-bobigny.net 
� Rédactrice en chef Clémentine Makangila-Lebo � Rédacteur 
en chef adjoint Karim Nasri (7802) � Secrétariat de rédaction 

Nicolas Chalandon (7801) � Direction artistique Annie Arnal (7808) � Rédac-
teurs Sébastien Chamois (7807), Frédérique Pelletier (7803), Sylvie Spekter 
(7804)� Photographes Serge Barthe, Stéphanie de Boutray, Sylla Grinberg, Henri 
Perrot � Secrétaire Salette Antonio � A collaboré à ce numéro Daniel Georges  � 
Directeur de la publication M. le maire de Bobigny 
� Diffusion (01 41 60 78 00) � Impression/YDprint 
� Bonjour Bobigny est tiré à 23 000 exemplaires 
sur papier 100 % recyclé.

vie quotidienne : troubles 
de voisinage, conflit entre 
propriétaires et locataires, 
créances impayées, mal-
façons, difficultés à faire 
exécuter un contrat… 
Prochaine permanence, 
mardi 27 mars de 9 h 15 à 
11 h 45 et de 13 h 45 à 16 h 45.

 � Inscriptions au 01 41 60 93 93.

Hôtel de ville : 31, avenue Salvador-Allende : 01 41 60 93 93. Ouvert du lundi au vendredi de 8 h 30 à 11 h 45 et 13 h 30 à 17 h 30 ; samedi de 9 h 
à 11 h 45 (le 1er jeudi de chaque mois, ouverture à 15 h au lieu de 13 h 30) • Mairie annexe Jean-Racine : 8, rue Racine : 01 48 37 44 32/

95 28 • Mairie annexe Émile-Aillaud : 60, avenue Édouard-Vaillant : 01 48 47 30 44/78 09 • Mairie annexe Joseph-Epstein : 
Place  Joseph-Epstein : 01 48 32 74 34/91 39 • Site de la ville www.bobigny.fr, Facebook ville de Bobigny, Twitter @villedebobigny 
• CCAS (1er étage) : 01 41 60 93 32/53 • Service des relations avec les usagers (1er étage) : 01 41 60 95 09/94 76, 01 41 60 97/94 
• Service population : Hôtel de ville, 1er étage : 01 41 60 93 93 • Service municipal du logement : 9-19, rue du Chemin-Vert : 
01 70 32 43 22 • Mire : 1-7, rue de la Gaîté : 01 48 96 99 89 • Contact propreté Bobigny : 01 70 32 42 00 ou 0 800 093 001 (appel 

gratuit à partir d’un poste fi xe) • Infos déchets Est ensemble : 0 805 055 055 • Maison des parents Berlioz : 32, rue Hector-
Berlioz : 01 48 45 84 63 • Maison des parents Étoile : 17, cité de l’Étoile : 01 57 42 78 99. 
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Le maire
Stéphane 
De Paoli tient 
une permanence 
sur rendez-vous 
tous les jeudis 
de 14 h à 17 h 30.
→ Prendre rendez-vous 
au 01 41 60 93 93

LE MAIRE 
VOUS REÇOIT

 INFOS PRATIQUES

Le député
Jean-Christophe 
Lagarde tient 
une permanence 
sur rendez-vous.
→ Prendre rendez-vous 
au 01 40 63 58 84 ou 
par mail sur jclagarde@
assemblee-nationale.fr

LE DÉPUTÉ 
VOUS REÇOIT

LA VILLE C’EST VOUS

permanences 
Adjoints de quartiers

Les quatre adjoints de quartier tiennent 
des permanences sur rendez-vous.

��� QUARTIERS Édouard-Vaillant, Abreuvoir, 
Auguste-Delaune, Hector-Berlioz, Pablo-Picasso.
Marc Drané vous reçoit à l’hôtel de ville :

 � Permanence sur rendez-vous à l’hôtel de ville. 
Appeler le 01 41 60 93 85.

��� QUARTIERS Jean-Rostand, Pierre-Sémard, 
La Ferme, Normandie, Ancienne gare. Ouassila 
Kouaichi vous reçoit à l’hôtel de ville :

 � Permanence sur rendez-vous à l’hôtel de ville. 
Appeler le 01 41 60 93 85

��� QUARTIERS Karl-Marx, Chemin-Vert, Allende, 
PVC, Les Sablons, Paul-Éluard. Mahamadou N’Diaye :

 � Permanence sur rendez-vous à l’hôtel de ville. 
Appeler le 01 41 60 93 85.

��� QUARTIERS Ancienne mairie, La Folie,
La Cerisaie, Les Vignes, Étoile, Grémillon, 
Pont-de-Pierre. Christine Gaberel vous reçoit :

 � Permanence sur rendez-vous à l’hôtel de ville ou 
dans les mairies annexes. Appeler le 01 41 60 93 85.

POLICE MUNICIPALE. Ouverture 
du lundi au vendredi de 9 h à 12 h 
et de 13 h 30 à 17 h 30. 1, rue de 
l’Aviation. Tél. : 01 41 83 80 90.

Accueil téléphonique du lundi au 
samedi de 8 h à 2 h du matin, et le 
dimanche de 7 h à 2 h du matin.

PHARMACIES
DE GARDE

DIMANCHE 25 MARS
Pharmacie centrale 
de Bobigny
64 avenue Louis-
Aragon, Bobigny.
Tél. : 01 48 30 38 09.

DIMANCHE 
1ER AVRIL
Pharmacie Barbusse
38 avenue Henri-
Barbusse, Drancy.
Tél. : 01 48 30 03 27.

LUNDI 2 AVRIL
Pharmacie Nigelle
144 rue Roger-
Salengro, Drancy.
Tél. : 01 48 30 24 74.

URGENCES
DIMANCHES, 
JOURS FÉRIÉS
Maison médicale 
de garde de Bobigny 
et Drancy. Appeler 
le 15. 17, av. Henri-
Barbusse à Bobigny.
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HUMOUR Sam. 14 
AVRIL 2018

à 20 H 30SALLE PABLO 

NERUDA 
Tarifs : 2,40 € / 8,60 € / 13,70 € I 31, avenue du Président Salvador Allende - Bobigny  

Réservations : bobigny.fr I Renseignements : service culturel - 01 48 96 25 75 

BRUNO
SALOMONE

EUPHORIQUE
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